Nationale 3 masculine (match avancé) L'ASES manque le coche Colmar 80 - ASE Strasbourg 69
Le Colmar BCA s'est imposé samedi soir en match avancé de N3 à Camille-See face à l'AS Electricité Strasbourg, au terme d'une rencontre physique mais d'un bon niveau. Il s'agit d'une victoire importante pour les protégés de Philippe Caspar. Elle redonne de l'air au CBCA et rassure ses supporters après le naufrage collectif du dernier week-end. La rencontre débute sur une prudente attitude des deux formations. Néanmoins, Sylvain Muller côté colmarien et Chaminade côté strasbourgeois donnent le ton à la rencontre. La réussite est du côté local avec 3 tirs primés dans ce premier quart qui voit les locaux prendre une petite avance (26-19, 10e'). Dès le début du second quart, les Colmariens mettent la pression et réussissent une bonne série (36-21, 14e'). A trois points ! Puis l'ASES réagit et ajuste un bon 10-0 par son duo Chaminade - Binam ; les pertes de balles et le manque d'adresse des locaux étant à l'origine de ce retour des Strasbourgeois (36-31, 16e'). A la fin du 2e quart, sur deux nouveaux tirs bonifiés, les Colmariens reprennent néanmoins quelques aises (50-40 à la pause). De retour des vestiaires, les visiteurs réagissent avant que l'écart ne se stabilise à + 12 en faveur du CBCA à la fin du 3e acte. Le dernier quart va être très disputé puisque les Électriciens reviennent à - 3 (64-61) à la 34e'. Ajustant deux tirs primés, Zaïd coupe l'élan des visiteurs qui se montrent décidément trop inconstants. Mais on note encore 72-69 à la 38e'. Les Colmariens terminent sur un 8-0, remportant une belle victoire qu'il s'agira de confirmer dès ce prochain week-end à Dessenheim pour un nouveau défi. M.P. Salle Camille-See. 150 spectateurs. Mi-temps : 50-40. Arbitres : MM. Munier (Metz) et Prost (Nancy). Les quart-temps : 26-19, 24-21 (mi-temps : 50-40), 12-15, 18-14. Colmar : 28 paniers sur 62 tirs dont 8 sur 19 à 3 pts, 16 LF sur 24, 24 fautes, 17 pertes de balles. Caspar 8, Rohn 4, Gelly 5, Muller 10, Delattre 13, Zaïd 18, Paquet 7, Kriegel 5, Sapia 5. ASE Strasbourg : 27 paniers sur 56 tirs dont 3 sur 13 à 3 pts, 12 LF sur 20, 23 fautes, 19 pertes de balles, 1 éliminé : Mouheb (29e'). Zimmer 3, Blumenroeder 7, Subra 5, Chaminade 24, Binam 20, Guichard 2, Menoua 4, Mouheb 4.

Élimination logique Mirecourt 100 - Pfastatt (+7) 69

C'est une équipe de Pfastatt (N3) diminuée par trois absences qui s'est déplacée samedi à Mirecourt dans le fief d'une formation tenant parfaitement son rang en N2. Sans grandes illusions, les équipiers de Gitta débutent avec une défense de zone dont Soéria et Marquaire se jouent de loin. Mirecourt refait très vite son handicap et mener 16-9, puis 23-14 (5e'). Pfastatt perd beaucoup de ballons, Gitta commet sa 2e faute dès la 8e' et le match est déjà quasiment joué à l'issue du 1er quart-temps (41-19). Pfastatt resserre sa défense dans le 2e quart, et Mirecourt n'inscrit que 2 points en 4 minutes, contre 7 pour les Alsaciens. A 45-30 (15e'), le coach local est même obligé de prendre un temps mort, lequel produit son effet puisque Mirecourt reprend 19 longueurs d'avance (53-34 à la pause). A la reprise, Gitta fait parler son adresse pour Pfastatt, mais Soéria lui répond. Les défenses sont larges et les actions rapides, ce qui fait que le temps passe vite. Grâce notamment à la présence de Hanser, Pfastatt va revenir à 16 longueurs (70-54, 30e'), avant que Mirecourt ne reparte à l'assaut des cents points au gré d'un 4e quart-temps qui tourne au cavalier seul. Les quart-temps : 41-19, 12-15 (mi-temps : 53-34), 17-20, 30-15. Environ 200 spectateurs. Arbitres : Mme Brodu et M. Obernesser. Mirecourt : Jeanpierre 19, Soéria 18, Marquaire 17, Jarrige 14, Gueye 10, Chaucin 8, Blondelle 6, Martin 4, Dadolle 2, Antoine 2. 21 fautes. 18 LF sur 28. Pfastatt : Hanser 15, Gitta 13, Garnier 10, Heilgeist 9, Minnig 6, Halm 4, Bouvelle 3, Winterhalter 2. 20 fautes. 13 LF sur 16.

Sans commentaire ! Souffel 83 - Vandoeuvre (+7) 86

Souffel semble prendre l'ascendant sur Vandoeuvre dès les premières minutes, bien que Laurent Delion, le coach alsacien, ait pris l'option de commencer la rencontre sans Stéphane Eberlin ni Alban Moundy. Syda, Mayima, Hattemer et Obernesser reviennent à 11-13, grâce à un 11-6. Le coach lorrain demande son premier temps mort. Les locaux encaissent neuf points d'affilée. En face, Marchal et Marandel permettent à Vandoeuvre de garder l'avance des sept points initiaux du handicap. Au deuxième quart-temps, le BCSK « excelle » dans les mauvaises passes, balles perdues et cafouillages en tout genre... Les visiteurs jouent bien au basket et remportent cette manche 24-14. Prévot, Marchal et Thill alimentent la marque. Souffel marque un point en 5'35''... Il est statistiquement prouvé que si les protégés de Laurent Delion sont sous la barre des 20 points par quart-temps, ils sont près de perdre la rencontre. Et c'est ce qui va se produire. La mi-temps sera atteinte sur le score de 36 à 53. A force de jouer avec le feu... Rien n'y fait  A la reprise, les choses semblent s'arranger pour le BCSK. Cela ne sera pas suffisant pour rattraper les banlieusards nancéens : Marandel, Boscus et Kouassi tiennent la distance. Du côté des locaux, des actions individuelles sont réussies par Eberlin, Makhoukh, Obernesser et Moundy notamment. Dès l'entame du dernier round, les fautes pleuvent des deux côtés. A ce jeu-là, Vandoeuvre perd Marandel et Thill, et Souffel voit Hattemer et Mayima quitter le plateau pour cinq fautes. Le capitaine Eberlin se démène comme un beau diable : 4 paniers à 3 points et 3 lancers pour l'ensemble de la rencontre. Mais rien n'y fait ! La bonne condition physique des Lorrains empêche le BCSK de repasser devant. Victoire méritée de Vandoeuvre. Arbitres : Mme Nadia Roulet et M. Alain Schillinger. 150 spectateurs environ. Les quart-temps : 22-29 ; 14-24 ; 20-18 ; 27-15. BCSK : 23 fautes, 2 joueurs éliminés : Hattemer et Mayima. Eberlin 15 (4 à 3 points) ; Syda 5 (1 à 3 pts) ; Makhoukh 7 ; Petitjean 3 ; Vianney Laforce ; Obernesser 10 (3 à 3 pts) ; Moundy 15 (2 à 3 pts) ; Occansey 2 ; Mayima 11. Vandoeuvre : 20 fautes, 2 joueurs éliminés : Thill et Marandel. Marchal 10 ; Abdeliya-Kouassi 8 ; Georges 1 ; Prévot 12 (2 à 3 pts) ; Thill 7 (1 à 3 pts) ; Marandel 18 ; Boscus 11 ; Dardaine 6

Le grand écart WOWB 67 - Griès-Ob. 99
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Fabien Kaerle (n°8) et son équipe du WOWB se sont inclinés logiquement devant un BC Griès-Oberhoffen sérieux et appliqué.(Photo DNA - Alain Destouches) 

Le WOWB, dans une salle comble, n'a pas réussi l'exploit de sortir Griès-Oberhoffen du Trophée Coupe de France. Malgré une bonne entame, l'écart entre un ténor de N2 et un leader de N3 s'est vite fait sentir. La salle était pleine, l'affiche était belle. Les spectateurs ne s'étaient pas trompés hier, mais ont dû repartir un peu déçus. Avec une équipe en pleine forme en championnat, les supporters du WOWB voulaient croire en l'exploit. Sortir Griès de la coupe, c'était aussi l'occasion pour le WOWB de prouver que sa place était à l'échelon supérieur. Si la montée est encore largement dans les cordes des joueurs de Marc Westermann, ces derniers ont dû s'avouer vaincus hier. «Ce n'est pas trop grave de perdre contre Griès. La priorité reste le championnat. Dommage que nous n'étions pas parvenus à jouer correctement», commentera le coach du WOWB une fois la rencontre pliée. Pourtant en tête à la fin du premier quart-temps (19-14), le WOWB a cédé physiquement dans le second et n'a plus su y croire dans la seconde partie du match. «Le match n'était pas une priorité, mes joueurs n'avaient pas forcément la tête pour se battre», expliquera encore Marc Westermann. Les pendules à l'heure Si ses joueurs ont baissé physiquement, c'est avant tout la faute à Griès-Oberhoffen. En effet, les joueurs de Thierry Boess ont su garder leur calme en début de match, avant d'accélérer franchement le rythme à la fin du second quart-temps (33-40). «J'avais prévenu mes joueurs qu'il fallait faire un match sérieux ici. Nous avons su les user, et imposer progressivement notre rythme, celui de la N2», analysait Thierry Boess. C'est sans doute l'entame du troisième quart-temps qui aura été fatale au WOWB. En un peu plus de 2', les joueurs de Thierry Boess vont infliger un 11-0 aux locaux. Et là, sur ces deux minutes, la différence entre les deux formations était bien visible, les solutions s'offrant sous les accélérations de Griès. L'écart était alors fait, et ne cessait de se creuser par la suite. «Nous avons mis les pendules à l'heure entre le 2e de N2 et le 1er de N3. Mais je reste le premier supporter du WOWB pour qu'il monte en N2 la saison prochaine», dira Thierry Boess, qui connaît la maison... 300 spectateurs environ. Les quart-temps : 19-14 ; 14-26 ; 18-28 ; 16-31. WOWB : Dorez 4, J-R Wilt 17, A. Wilt 9, Kaerle 6, Cremmel 9, Siegel 6, Ngoko 11, Frentzel 3, Oberlé 2. GRIES/OB. : Robinson 9, Roeckel 4, Huttel 15, Lazarus 13, Laforce, Baechtel 8, Busseuil 23, Curl 2, Ait Tabassir 10, Albaladejo 15. Cédric Cariou 

